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Les Palestiniens ont fait de moi un reporter photographe
Description

Par Shatha Khalil 8?? Middle East Monitor 4?? 19 mai 2016

Le photographe japonais, Ryuichi Hirokawa.

Le photographe japonais Ryuichi Hirokawa raconte comment la dA@cpuvertg de ce qui restait de villages arabes
prA”s du kibboutz 0A? il sA??AOtait enrA'lA© aprA’s [a72universitA© a AOtA© le dA©clencheur qui 1a?7a
incitA© A reprendre son appareil photo, et A dA©couvrir et documenter 182?histoire.

Adolescent, Hirokawa avait pris des photos lors de ses voyages avec des amis dans les montagnes du Japon,
montrant des dA®©tails sur des villages isol A©s, sur Hiroshima ou sur les luttes des aveugles dans le pays. Mais
par lasuite, A« il a oubliA© les photos A».

A«En 1967, aprA’s 1a??universitA©, je suis allA© en IsraA«l A», explique-t-il. A« Je suis entrA© dans un
kibboutz. Au Japon, ils A©crivaient que tous les kibboutz A@taient des paradis A». Mais la guerre des Six-Jours
|&2?aamenA© A sa??interroger.

A« Au Japon, on nous enseignait que la guerre est mauvaise, maisici les gens se rA©jouissaient A», explique-t-
il.

A« Ja??ai trouvA© des ruines prA’s du kibboutz, ja??ai demandA© aux gens ce que cA??AOtait que ces ruines,
mais personne ne me rA©pondait. Un ami juif ma??a dit que ca??ACtait A©crit A un endroit A». Ca??%st dans
ces ruines que Hirokawa est entrA© dans 1&4??histoire de la dA©tresse des Palestiniens. A« Ja??ai compris que
|a??histoire se cachait IA, en IsraA«l. Ja??ai recherchA© des gens qui pouvaient ma??apprendre cette
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la??histoire Ax.

A« Ja??ai commencA© A retrouver des villages et ja??ai AOtudiA© ce qui leur ACtait arrivA©. Cela ma??a
pris plus de 30 ans, mais ja??ai pris des photos et ja??ai fait des documentaires sur les villages palestiniens A»
dit-il.

A« Les Palestiniens ont fait de moi un reporter photographe A».

Ce qua??a vA©cu sur le terrain cet homme de 72 ans ne lui a pas seulement appris 1&?%histoire de la Palestine,
mais aussi |&??importance de son travail.

Lors de son voyage au Liban en 1982, Hirokawa a visitA© les camps de Sabra et Chatila, 0A? il arencontrA© un
pA-re dans la peine: 422 A«Il y avait un vieil homme qui sans cesse me demandait a?7pourquoi venez-vous
maintenant ? Pourquoi nd??A2tes-vous pas venu un mois plus tA”t 24??- Je ne comprenais pas A».

A« Puis ja??ai_compris que son fils avait AOtA© tuA© un mois auparavant. || ma??a dit: &2Si un journaiste
avait AOtA© |A , les soldats néd??auraient pas pu tuer mon fils, pas devant un journaliste A».

A« Avant cela, ja??ai compris que Iquournalist&e pouvaient prendre des~photos et fgi re des reportages, maisil a
dit que je pouvais observer les gens A» explique Hirokawa. De voir ce pA're affligA®© le poussait A entrer dans
les camps de Sabra et Chatila aprA”s |e massacre.

A« Je me suis souvenu de cet homme, sans journalistes alors que quelque chose da??horrible se produisait, mais
ja??avais trop peur. Mon corps me disait de ne pas y aller, que ca??A®tait trop dangereux. Le camp de
rA©fugiA©s AOtait fermA®© par les charsisraA©liens, pourtant, ja??ai commencA© A entrer A».

A« ImmA©diatement, ja??ai trouvA© un garASon mort, des cadavres A».

MalgrA© ses craintes, il dit que le souvenir de ce pA“re en deuil 1827a poussA© A A«y aller, et A regarder, et
A parler A».

A« Ja??ai pris des photos, juste de ces corps morts. Ja??avais peur A ce moment-IA . Ja??A0tais trA’s triste de
ne pouvoir prendre que des photos de cadavres. 1l me fallait connaA®tre les noms, aussi, ja??ai voulu y
retourner, mais ca??A0tait difficile car IsraA«l bouclait le camp A» explique-t-il. A« Un ans plus tard, ja??ai
rAOuss A pA©nAGtrer dans le camp. Ja??ai retrouvA© des familles de victimes et ja??ai ACcrit leurs
histoires. Quand ja??ai eu fini, un enseignant ma??a demandA©: &2?pourquoi vous-A¥es intACressA© A des
gens dA©CcAO©JA®©s ; pourquoi ne vous Ades-vous pas intA©ressA© aux survivants 24?2 Alors ja??ai montA©
une exposition sur la guerre, sur le massacre, avec vingt photos da??enfants A».

Hirokawa a mis 30 ans A documenter ces villages palestiniens, mais durant ce temps, il a aussi mis en place le
ComitA®© japonais pour les Enfants de Palestine, une organisation caritative japonaise qui permet aux gens de
parrainer des orphelins et da??assister leur A©ducation tout en instaurant des instituts A©ducatifs pour eux au
Liban.

A« Les gens veulent aider A» explique-t-il.
Traduction : JPP pour |8?2?Agence MA®©dia Palestine

Source: Middle East Monitor
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